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L’ART  DE  TENIR  LES  LIVRES 


EN  PARTIES  DOUBLES. 


Far  GOVDARD,  Maître  Ecrivain , Calculateur-Cambifte, 
Teneur  de  Livres  & Profejfeur  de  Grammaire  Françaife  ; 
rue  des  Auffiers , près  de  la  grande  Porte  des  Auguftins, 
à Marfeille. 


Nous  nous  croyons  difpenfés  défaire  à tout  Négociant, 
des  commentaires  fur  futilité  6c  la  néceflité  de  favoir  tenir 
les  Ecritures  avec  méthode  6c  précifion.  C’eft  un  aperçu 
dont  tout  le  monde  eft  d’accord.  ^ _ 

Si  le  Commerce  eft  le  nerf  d’un  Etat,  il  impoite  quii 
ne  s’affoiblifîe  point  ; fi.  le  Commerce  eft  univerfel , il 


exige  une  e'tendue  de  connoiffance  , & de  rapports  infinis  • 
c’eft  dans  ce  cas  que  la  Banque  eft  indifpenfable , puifque, 
d’un  côté  , elle  a pour  objet  les  Monnoies  étrangères  ; ôc 
que  , de  l’autre , elle  renferme  les  fpéculations  fur  les  Mar- 
chandifes  relativement  aux  poids  ou  aux  me fures  de  divers 
Royaumes. 

Nous  nous  bornons  à prévenir  ceux  de  nos  Conci- 
toyens qui  feroient  bien  aifes  d’apprendre  en  peu  de  temps 
VArt  de  tenir  les  Livres  en  parties  doubles , ou  de  travailler 
à la  Banque , que  nous  allons  r’ouvrir  un  Cours  fur  chacune 
de  ces  parties.  On  nous  a paru  le  defirer  ardemment  * ôc 
c’eft  à la  follicitation  qu’oi  nous  a faite , que  nous  nous  y 
fournies  déterminés.  Nous  ne  négligerons  rien  pour  fimpli- 
fier  ôc  rendre  claires  l’une  Ôc  l’autre  de  ces  fciences , dont 
Jes  principes  ont  encore  befoin  d’être  élagués. 

D ans  VArt  de  tenir  les  Livres , nons  nous  occuperons 
fpécialement  aux  Affaires  en  participation , aux  négociations 
des  Papiers  à la  Balan^  ^ les  objets  les  plus 

difficiles  à faifir  par  ceux  qui  commencent  à tenir  les  Ecri- 
tures ; ôc  nous  porterons  notre  attention  à la  nature  du 
commerce  de  notre  Place , afin  qu’il  en  réfulte  un  double 
avantage  pour  ceux  de  nos  Elèves  qui  s’y  fixeront. 

Quant  d la  Banque , nous  verrons: 

i°.  La  Règle  conjointe  avec  fes  abréviations  ; Règle 
chérie  de  tout  Calculateur. 

2°.  Les  Changes  étrangers. 

30.  Les  Arbitrages  de  Banque,  tant  fimples  que  com- 
pofés  ; les  Remifes  ôc  les  Traites  continuées. 

4°.  Les  ordres  en  Banque,  ôc  les  Arbitrages  fur  les 
Mar  chandifes. 

Le  prix  d’un  Cours  féparément  eft  de  trois  louis  d’or, 
fournitures  comprifes , ôc  de  quatre-vingt-feize  livres  pour 
ceux  qui  fuivront  les  deux  Cours. 

Les  Perfonnes  qui  feront  bien  aifes  de  s’abonner,  font 


inftamment  priées  de  fe  preYenter  à l’adreflè  cî-deflus  par  tout 
Novembre  prochain.  Sans  cette  attention  , on  ne  faurait 
être  admis,  attendu  que  nous  commencerons  le  premier 
Décembre  ; 

S a v o i r : 

POUR  LES  PARTIES  DOUBLES . 

Les  Lundi , Mercredi  & Vendredi  de  chaque  Semaine  9 
depuis  6 heures  du  foir  jufqu’à  neuf. 

POUR  LA  BANQUE . 

Les  Mardi,  Jeudi  & Samedi  aux  mêmes  heures. 
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La  méthode  de  tenir  les  Livres  en  parties  fi mples  , étant  fiiffifante 
pour  Meilleurs  les  Navigateurs , nous  les  prévenons  que  nous  nous  ferons 
toujours  un  plaifir  de  la  leur  enfeigner  à peu  de  frais. 
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Permis  d'imprimer.  A Marfeille  le  Octobre  1784. 

B A G A R R Y. 


